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Antiquitez,des Provinces ,des Montagnes ,
des Villes,des Rivieres, des Ports deMer3

des FortereíTes ,Eglifes,Academies 3
Palais, Bains, &c.

DE LA RELIGIÓN* D£S MOEUIM
des habitans*, de leurs fétes- &généralemenm

de iout ce qu'ily a de plus remarquable. I
Le tout enrichi de Caites Geographiques.trés-exactes & de figurej

en Taille-douce ,deífir.ées fur les iicux metnes

Par Bov^L^^^^mm^m^mmmi

NeuveUe Editien,reme ,corriges &beaucoup augmenté!.

Qui comprend , outre l'état de I'ancieiine Efpagne ,les Provincesde Blfcaje,d'A/inri.,de Gallee, de León, &de la VieilttCafiiUs.
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Marchand Libmire, demeurant dans l'ActtdemielChez qui on trouve toóte forte de Livres cuiieux, comme auffi <fcCatees Geogrzphiques ,desVilles, tant en plan qu'en profíi, ds-
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Portraits des Homnies Illuftres 6c autres Tailles-douces.
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TRES -MAGNIFIQUE
SEIGNEUR,

cet Ouvrage a en
f¡|^1|Í deja l'avantage de íé
MégUm voir honore de VO=
TRE trés-Illuftre Nom, &



de paroitre á deux différentes
fois íbus VOS Auípices &VO-
TRE Prote&ion , premier e-
ment en Franc^is & eníuite
en Flamand • íl y auroit de
l'injuftice á moi íi je ne
VOUS oífrois pas cette Nou-
velíe Edition qui ne VOUS
eíl oas moins due que les pre-
cedentes. Comme VOUS
m'avez fait la grace d'agréer
celles que j'aí pris ci-devant
la liberté de VOUS prefen-
ter, j'ofe efpérer de VOTRE
bonté, de VOTRE condeP
cendance, que VOUS n'accep-
tez pas moins favorablement
TEdition que je VOUS offre
á prefent ; & cela d'autant
plus que je le fais avec les me-



mes fentimens de Venera-
tion 8c de haute reconoiíTan-
ce dont j'accompagnai les au-
tres, mais que je me diípen-
ferai de raporter ici parce que
VOUS les conoiííez, & que
je les ai íuíníamment fait
conoitre au public dans la
Dédicace que je VOUS ai
adreííée ci-devant. Ainíi dans
cette Eíperance, je me conten-

terai de VOUS fupplier. d'é-
tre períñadé que je ferai tou-
jours des voeux trés-ardens
pour VOTRE Conferva-
tion & VOTRE Profpé-
rite • que je me ferai tou-
jours un devoir d'entretenir ,
de nourir les juítes íentimens
<pe j'ai con^us pour VO-



EPÍTRE DEDICATOIRE.

TRE Illuftre Perfonne , &
que je ne ceíTerai de faíre
profeflion de me diré pen-
dant toute ma Vie, avec un
trés-profond reípeót^

de VOTRE SEIGNEURIE

Le Tres-humble ,& tres-
Obeijfant Sewiteur,

Fierre vander Aa



AVERTISSEMENT
DU LIBRAIRE

Sur cette nourelle Ediíiom

WiA^ggUkOmme ¿wDélices d'Efpá-
§[0m& gne & du Portugal , que
%JWiki§fcJe fu'ú^ai en Franpis

la, premier e fots en

VAnnée 1706, ont eu le
bonheur d'étre tres-bien regues du
public, en forte que tous les Exem-
plaires en ont erté vendus ;je me
filis crú obligé de VImprimer pour
"une feconde fois. Mais , vo'íant
qtiilétoit néceffaire de changer bien
des chofes dans cet Ouvrage* a cau-

fe des re-volutions arrivées depnis
VAnnée de fapremier epublicaftonm
dans les Etats de la Monarchied%~
fpagne ; &perfuadé d'ailleurs, que
pour la premiere fots qiiune pro-
ducíion paroitm elle ne peut jamáis
étre mtfflexacie & complette que la
feconde* oú lAuteur a tout le tems



AVERTISSEMENT
de la relire avec foin, de decouvrir
par lui-méme ou far fes amis les
chofes qu'il avoit oubliéez , & d'en
redreffer d"¿nutres qui i-iétoient pas
dans toute Fexaffitude requife;fai
jugéapropos dvaht que dentrepren-
dre cette nouvelle Ediíion*:décri-
re a PAuteur pour lefriér de riíen-
%iojer les changemens, les correéíions>
& les additions qtCils a pú faire a
cet Ouvragé. Et comme ila rep on-
dú a ma friere &d mes intentionsm
& qu'il m'en a envoyé une infinité
& au de la 'de ce que j'attendoism
jJai eu auffl foin de les inferer fide-
lement chacune dans leur lieti;ainfl
que leLeBeur poura levoir aifement
lui-méme s'iiveut fé donner la pei-
ne de confrontér la premiere édition
avec laprefente. Apréfent fai di-
'vifé cet Owvrage enfixTomesfipour
Végalité des volumes, &en faveur
de ceux qui les voudront avoir re-
liez en trok parties. Outre les ad-
ditions de FAuteurijai aujft aug-



mnté cem ncuveUe Efm¿
Cortes Georraphiques de chaqué

Ryaume oJpiovmce, les queUesles
curien tr^ertmtjres^es^
complettes, nonobftant la petite

forme dans la queüe eUes font gra- -
iées: Tous les grands chemtns ¿yfint

marqués. Jd eu foin d enri-

chirnon feulement la fremiere edi-
• ;i*nffi1* DreTente dun tres

tion mau aujji ta presente
arand nombre de figures en taille
%uce,gravées par lesmeilleursMai-
tres de cesTrovinces ,fachant bien

que les plus exañes Vefiriptions

fans ce fecours , néclairent m. fi
pkmement nifidifément lefpnt que
les portraits des chofes mentes, te
que Von découvre plus dtmcoupd mi*

qtion ne fera par une defcription
de deux pages. Jai eu fotn d avoir

des figures exañes & tirées au na-^
turelm ®je nai épargné nipeine ni

dépenfe pour ce fujet. Tar ce mqyen

toutes les figures, que je votts don-

ne ici,ont été dejfmées fur les heux



AVETISSEMENT du LIBRAIRE,
mémesm &c'efi ce que je ptiis faire
•voir par la confrontation des origi-
Ttaux,quefai entre les mitins. fa-
*uerti les curieux que j'ai aujfipu-
blié dans cette méme forme , $3 e-
erites par de borníes plumes , les
belices de /'Itaíie en 6 Tomes, Ce¿-
les de la France en 3 Tomes, Celles
de la Grande Bretagne W ¿'Mande
en 9 Tomes, Celles de /'Ancienne
Rome en 4 Tomes, Celles de Rome
Moderne en 6 Tomes, Celles de la
Republique deSxúfíc en 4 Tomes , &
celles de laVillede Leide en un vo-
lume. Je travaille attuellement de-
puis quelque tems aux Tielices de
/Allemagne, & autres beaux Ou=
«urages , que les curieux pourront
voir chez moi quand illeur plaira.

TRE-



DE L'AVTEUR.
POpL femble qu'un Ourrage

VW IIP de lanature de celm-ci na

UtBpasbefoin dePréface. En
JillJilteffet le titre en dit affez, &
íesLe&eurs, quilevoyent, s'aten-
dent á y trouver une Defcnption e-
tendue &raifonnée ,de tout ce quil
y a de plus beau ,de meilleur &de
plus remarquable dans YEfpagne 8c
dans le "Portugal. Néanmoins puis-
que c'eft l'ufage de faire des Préfa-
ees, oül'onrendordinairementcon-
té de fon travail, ilfaut s'y con-
former, pour ne point commettre
d'incongruité ,c\vCon puiíTe ; nous
reprocher avec juílice;&d'ailleurs
ce que nous avons á diré ne fera pas
peut-étre tout-á-faitfuperflu. UEfi
pagne & le "Portugal ont été peu
connus des Etrangers dans ees der-
niers Siécles, foit a caufe du peu de
commerce qu'ils ont avec les EJpa-*

S gnols

ra



gnols & les Portugais, foit parce
qu'onvoit peu de Voyageurs tentez
d'aller viütercesRoyaumes, foiten-
finparce que les Efpagnols &les Por-
tugáis eux-mémes ne fe font pas em-
preílez a faire connoitre leur Pays
aux autres ,par de bonnes &d'exa-
ftes Defcriptions. Ceux d'entr'eux
qui en ont parlé, ( au moins ceux
que j'ai vus ) ne l'ont fait que par
occafíon, d'une maniere vague, hy-
perbolique, •& peu exacle. On a
vu quelques Relations de Voya-
geurs , comme celles de Madame
TfAunoi,&celles de quelques Gen-
tilh.ommesFranfoü8cHollandois,qal
ont fait part au Public de ce qu'ils
avoient remarqué de plus confidé-
rable. Mais toutes ees Relations n'é-
toient pas capables de fatisfaire la
curiofité d'un homme, quifouhaite
de connoitre YEfpagne &lePortu-
gal tout entiers , parce que ees Au-
teurs n'y parlent que des lieuxqu'ils
ont vüs, & ce qu'ils ontvü,n'eíí:

-



paslamoitié, &pour quelques-uns
n'eít pas le quart de ce qu'ilya á

voir. On a done cru qu'on feroi't
plaifir au Public ,de donner une De-
feription étendue & exafte de tou-

tes les partíes de ees beaux Pays *,

particuliérement dans un tems oú
elle a été fi longtems le Théatre de
la Guerre. On a profité de toutes

les connoiíTances qu'on avoit ,J &
comme iln'eft pas poííible qu'un
homme feul puifíe favoir tout &
avoir tout vü, Fon n'a point fait
difficulté de fe fervir de tous les
fecours qu'on a peu trouver ,foit
des Anciens , foit des Modernes.
Ces Auteurs font, joannis Gerun-
denfis Epifcopi Paralipomena, Ma-
riana ,Marineus Siculus de rebus
memorabilibus Hifpani¿e, Lud.Non-
ni 'Defcriptio Hifpanice, Fr. Chro-
nicon , Gomecius de Rebus gefiis
Ximenii, Andr. Refendii Antiqui-
tates Lufitani¿e, P. Merulae Cofmo-
graphia, Bochará Canaan, & di-



vers Foyageurs. Cependant on ne
Íes a fuivis qu'avecprécaution, par-
ce qu'on les a quelquefois furpris en
faute, méme ceux qui paíTent pour

.les meilleurs , comme ilferoit aifé
de le faire voir par des exemples,
íi la reconnoiíTance ne vouloit que
nous cachaííions les défauts de ceux
á qui nous avons de l'obligation,
Comme nous avons eu en vue de
faire plaifir aux Savans, auííi bien
qu'á ceux qui ne fe píquent pas
d'érudition, nous avons taché de
compofer nos Defcriptions d'une
maniere qu'elles puiíTent étre d'uía-
ge aux uns & aux autres. Les Sa-
vans y verront, je m'affure , avec
plaifir les belles Antiquitez, que
nous y avons ramaíTées: les Géo-
graphes^ y trouveront l'exa&itude
de laGéographie: les gens de Guer-
re y aprendront quelles font les
Places fortes qui fervent á ladéfenfe
des Provinces :les Négotians y ver-
ront les lieux oü le commerce eíl



fe-plus floriíTant, & les chofesdont
H- s'y fait un plus grand debit: les
Vovageurs ,qui ont vú YEfpagne &

le "Portugal, pourront repaíieravec
plaifir fur les beautez qu'ils y ont

Wes, & ceux qui ont deílein dy
aller, aprendront ici par avance ce

qu'ils y trouveront de plus digne
de remarque: enfin les Curieux de

toute forte de rang & de profef-
fion y aprendront l'état de YE-
fpagne & du Portugal par rapport
á la Nature ,au Gouvernement& au
Peuple qui l'habite. En un mot je
puis diré, qu'on y trouvera aííeuré-
ment d'auífi belles chofes, pour ne
pas diré d'avantage, que dans les
<Delices de Vltalie. Les beautez de
YEfcuriai,&Aranjuez, &de quel-
ques autres Maifons Royales ,les
thréfors de YEfpagne , cachez dans
les entrailles de la terre, ouaportez
des Indes, les bátimens anciens, refu-
tes venerables de lamagnificence des
anciens Romains &des- Mores ,&di-



verfes autres chofes remarquables ,
occuperont, je m'aífure, agréable-
ment les Lefteurs , fatisferont leur
curiofité, &les rempliront d'admi-
ration & de contentement tout á la
fois. Je n'ajouterai qu'une feule cho-
fe á la recommandation de cet.Ou-
vrage, c'eft qu'on a eu foin de le
rendre le plus exaét qu'ilnous a été
poííible: &cette exaétitude confite
á ne point nous égarer en Defcrip-
tions hyperboliques , comme cela
eíl arrivé á quelques faifeurs de
lices, á ne rien avancer pour vrai,
que ce qui l'ell, qu ce qu'on croit
l'étre eífeffivement, á écarter tout
ce qu'on regar de comme faux, ou
comme inutile, fuperflu '&indigne
d'occuper l'atention duLefteur, &
á ne donner que pour vral-fembla-
ble, ce dont on n'a pas encoré trou-
vé d'aífez fortes preuves. C'eft aux
Lefteurs a juger, finous avons bien
fuivi lldée que nous nous fommesformée, Nous avons melé de tems



en tems de petits traits d'Hiíloire,
pour réveiller leLe&eur &foutenir
fonattention, mais fans blefferper-
fonne. Comme YEurope eíl aujour-
d'huimalheureufement déchirép, &

divifée en plufieurs partis ,qui ont

chacun leurs Intéréts , foit par ra-
port a la Religión, foit par raport
á laPolitique, nous avons taché de
ne rienlaifler couler dans cet Ouvra-
o-e quí en pút choquer aucun : & fi
pa/malheur ilnous étoit échapé
quelque chofe, dont quelcun eut fu-
jet de fe plaindre , fur quelque ma-
tiérequece foit,nousledéfavouons
entiérement. Nous abandonnons aux
PuiíTances le foin de pouífer leurs
Intéréts, comme Elles le trouvent

á propos ;& nous laiífons les parti-
culiers abonder en leur fens, d'au-
tant plus que ce n'eít pas par des
injures qu'on raméneles Gens.

Cet Ouvrage eíl á préfent parta-
gé en fixTomes. -On le commence
par une Defcription courte de l'état



eü étoit l'ancienne EJpagne ;parti-
culiérement fous l'Empire des Ro-
mains. Aprés cela je viens á l'état
préfent déYEfpagne, &jetraite dans
les quatre prémiers Tomes, de tou-
tes lesProvinces , qui compofent la
Monarchie Caftillane , comme on
parle. L'ordre que j'obferve dans
cette Defcription, eíl de commen-
cer par les Provinces du Nord, al-
lant de l'Orient auCouchant ,de paf-
ferde celles-lá aux Provinces qui font
aucceur duRoyaume,& decelles-
ciá celles qui fontá i'extrémité Mé-
ridionale, commencant á rOecident,
finiífant a l'Orient, & faifant ainfi
tout le tour de laMonarchie. Com-
me le Royaume de Portugal a fait
autrefois ,&fait encoré á préfent ,
unEtat ápart, onl'a refervé pour le
Tome cinquiéme ;oü l'on parle des
fix Provinces , qui le compofent i
commencant au Septentrión ,&íinif-
fant auMidi. Le fixiéme Tome eíl
templí par des obfervations géné-



rales, fur l'état de YEfpagne & du
Tortugal, la qualité de l'air&du
terrón, les moeurs des habitans ,
leurs divertiíTemens, leur Religión,
leur gouvernement & diverfes au-
tres chofes curieufes &néceífaires
áfavoir, pour connoitre exaftement
YEfpagne &le Portugal.

Comme ileílarrivé bien desRe-
volutions dans les Etats de laMo-
narchie YEfpagne depuis l'année
1706 que la premiere Edition de
cet Ouvrage parut , je me fuis at-
tachéafaire, conformement a ees
Evenemens , les changemens qu'il
étoit neceífaire de faire dans cet

Ouvrage. J'ai auíli pris foin de cor-
riger tous les endroits fautifs que j'ai
pu remarquer, d'en retoucher d'au-
tres quin'étoient pas dans toute l'e-
xaélitude requife , &d'ajouter bien
des chofes qui avoient été oubliées :
Et ees changemens , ees correc-
tions ,& ees additions ,qui ont été
inferées dans cette nouvelle Edition



PREFACE T>E VAVTEVR.
par le Libraire, auquel je les avois
envoyées pour cét effet, font en fi
grand nombre, que quiconque vou-
dra confronter l'Edition preceden-
te avec celle-ci, verra que je n'ai
pas rendu un petit fervice aux Cur
xieux. Comme ileíl arrivé qu'un
morceau de mes eorreéiions s'eíl
egaré pendant rimpreíiion,&qu'on
l'a retrouvé dans la íuite;leLeéleur
eíl prié de corriger lui-méme les
fautes fuivantes qui s'y trouvoient.
?ag, 5 3 3 ¡in.í6Province ,&&/e£Province, par I*Andahujie, k

\u25a0534 1. 17. Effacez ¿e la Cajlille l^ouvelle, 53 5 1. 14 précederit,
i;'p{_XVH. 541 1. 4 de &life^&cde . 543 I.27 Nord/j/e^
>íord-Oueíl 553 1. f.Xativa lifeX Xativa, ouS. Pbilifp.
569 1. 11 droite /¡f/s£ gauche. 569'!. ziEffacez <jíí ¿orí <¿e

MilUiy 570 l.jgjuche/f/é^ droite 574 1. ulr.& 575
J. Iaudejfus du $S degre'^.min. /¿/é^ entre lejp.8íle40. degré.
5 So 1. 3 entre le 39 Se le 4odegté ¡ife^a ¡a hauteor de 40 degrea.
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DE Staten van Holland en Weít-Vriefland , doen te «$•
t«n Alfooons vertoontis by Pieter vander Aa, Burger

en Boekverkooper totLeyden, dat hy Suppliant befíg

was teDrukken, les Belices de V
'Efpagne ,du Portugal &de la

Grand' Bretagnt ,&des lieuxCirccnvoiflns ,noyt voordefen ge-

dtukt, avee figures,in eenige deeltjes inDuodécimo ,ende be-

vreeft fijnde dat baatfugtige menfchen't felve,in 'tgeheel cite

ten deelen mogten komen te Drukken,ofna te Dtukken,waar
doorhy Supplt: van alie fijneonkollenen arbeidfoude fijnver-
fieekeñ,fookeetdehy Supplt :fig tot Ons verfoekende Ons Q-

&toy enPrivilegie voor den tijdvan vijftieneerítagteteenvol-
eende jaaren ,órame dz-foom. Delices ,&c.alleen met Seclufie
van alie anderen te mogen Dtukken ,doen Drukken, uitgeven

en vetkoopen, in foodaiiige Talen enFormaten ais den Supplt;

bevinde zoude beft met fijnintereft oyer een te komen ,met ex-

prés verbod, waardoor aan alie ende een yegelijk, buyten hem
Supplt: oftedieindettijd fijnRegtofte Adié zoude mogen vet-

krij°-en,verboden wierdde voorn:Delices de l'Efpagne,da Por-
tunal, &de la Grand Bretagne, &des lieux Circenvoifins, in eeni-
gelhande Talen of Formaten ,in 't geheel ofte ten deelen ts

Drukken, na te Drukken, re doen na Drukken, uyt tegeven,

te verhandelen ofte te vetkoopen, ofte buyten defen Lande ge-
dtukt; ofnagedrukt niet te mogen inbrengen ,te verhandelen
ofte té vetkoopen, alies opde verbeurte van alledsgedrukte,
naoedrukte, ingebragte ,vethandelde ofte verkogte Exempla-
ren, en daarbooven op feekere groóte Pcene doorOns tegens

de Contraventeuts te ftcllen ;SOOIST :dat wyde fake ende 'l
verfoek vootfz. orergemerkt hebbende , ende genegenwefende
ret bede van den Supplt; uytOnfe regte wetenfchap ,Souveraine
Magt ende Authoriteyt, den felven Supplt: Geconfenteert, Ge-
accordeert, ende Geoñroyeert hebben ,Confenteeten ,Accor-
deeten en Octrojeren hem mits defen,dat hy,iijne Erven,ofte
añie verkrijgende, geduerende den tijd van vijftien eerftagtei
eenvolgendejaten ,devoorfz. Belices de l'Efpagne, du Portugal ,
ú-de la Grand' Bretagne, &des lieux Circonvoifins, noyt voorde-
fen gcdtukt¡avecfinares ,binnen den vootfz Onfen Lande, al-
leen fal mogen Drukken , doen Dtukken, uytgeven en verko-
pen in feodanige Talen en Formaten ais den Supplt :bevinden
fal beft met fijn intereft over een te komen, verbiedende daar-
cm alien ende een yegelijken'defelve Boeken in't geheel ofte
ten deelen, nogingeenderhande talen offormaten naar te druk-
ken,tedosa naar. drukfcen, uyt te geven, te yeihandelen a o.ts



fcé vetkoop*n ,ofte eldersgedrukt ofte naar-gedrukíbinnen des
felven Onfen Lande te brengen ,op vetbeutte van alie de naat.
jedrukte,ingebragte , verhandelde ,ofteyerkogteExemplaren,
ende een Boete van dtie hondert guldens daar en boven tever-
beuren, te appliceeten een detde part voor den Officierdie de
Calangie doen fal, een derde part voor den Armen der Plaatfe
daar hetCafus voor vallen fal, ende het Refterende detde part
voor den Supplt :alies in dien verftande ¡dat Wyden Supplt: met
defen Onfen Oñroye alleen willende Gratificeren tot verhoe-
dinge van fijne fchade, door het dtukken ofna-drukken vaá
de vootfz, Boeken, daat door ingeenigendeeleverftaan den in.
houden van dien te Authotifeeten ofte te advoué'ren ,ende ved
inin de felve ondet Onfe proteíKe ende befcherminge eeni»
meetder Ctedit,aanfien ofte reputatie te geven, neenmaarden
Supplt :in Cas daarinne yets onbehoorlijks foude influeten ,al-
le hetfelvetot fijnenlaften fal gehouden wefen te verantwoor-
den, tot dien eynde wel Expreflelijk begerende ,dat by aldien
hy defen Onfen O&roye, voor de felveBoeken fal willen ftel-
!en, daar van geengeábrevieetde ofte gecontraheerde mentie
falmogen niaken, neen maar gehouden fal wefen het felve O-'
¿hoy in'tgeheel, ende fonder eenige Omiífie daat voor te druk-
ken ofte doen drukken. Ende dathy gehouden fal fijn een E-
acemplaar van de felve Boeken gebonden ende welgeconditio.
neert tebtengen in de Bibliotheecq van Onfe Vniverfiteyt tot
leyden ende daar van behoorliiktedoenblijken ,alies oppcene
van hetEffecivan diente verliefeii; Ende ren eynde de Supplt:
defen onfen Confente ende O&oyemoge genieten ais naar be-
iioren. Laften wyalien ende cenen yegelijken dien 't aangaan
«nag,dat fy den Supplt :van den inhoude van defen doen laten
endegedoogen ruftelijk,vredelijk,ende volkomentlijk genieten
endegebruyken, CeíTeerende alie beleth ter contratie.-Gedaan
in denHage onder Onfen gtoten Zegelehier aan doen hangen,
op den agt en twintigften November in 't jaar onfes Heeren
ta Zaligmabecs Sevencien hondert yijf.

A. HHNSIVStí.

Ttr Ordennantie vxn de Stater,

SIMÓN van BE A VMONT.
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LES

D E L IC E S
D E

L^ESPAGNK
TOME PREMIER.

*De VEfpagne en general.
i g^-g^snP 'Entreprens de donner au Pu-

blic une Defcription exacte

la£ jiE& de YEfpagne & du Portu-
Comme ees deuxRoy-

2^^2£~~!y aumes compofent enfemble
un feulTout, qui dans tous

les Siécles a été connu fous lenom general
des Efpagnesjk. que dans quelquesSiécles ils
n'ont formé qu'un feulEtat foumis áun feul
Maitre,on peut bien les joindredans une
Defcription. Cela eíl d'autant plus rai-
lbnnable } qu'on ne peut guéres faire de
remarque genérale fur l'unde ees Royau-



mes, qui ne convienne ái'autre, foit par
raport álaNature, foit par raportá l'Art,
foit enfin par raport auNaturel des habi-
tans : J'ajouterois encoré par raport á la
forme du Gouvernement , íi ce n'étoit
que les chofes ont beaucoup changé en
Efpagne, depuis qu'un Prince Frangois y
eft monté fur le Throne. Quoiqu'il en
foit, YEfpagne, prife dans ce fens gene-
ral, a tenu dans tous les Siécles un rang
íiconíiderable dans notre Occident, qu'El-
le mérite bien que les Curieux fedonnent
la peme cte la connoitre 3 d'autant plus
qu'elle a été peu connue jufqu'ici par les
Etrangers.D'ailleurs elle renferme dans fon
fem mille beautez, foitde laNature ,foit
de l'Art,qui toutes fontdignes de la curio-
lité des Honnétes-Gens. Et comme c'eíl
pour leur fatisfa&ion que nous écrivons,
auffi^croyons-nous qu'ils nous faurontbon
grédutravailque nous avons entrepris, á
l'imitation de quelques autres Ecrivains,
qui_ ont déjá publié des Defcriptions éten-dués, &raifonnées, de divers Pays.
Etendite &Situation dePEfpagne.
J 'espagxe eíl dans la íituation ía plus
J^commode que l'onpuiíTe fouhaiter.íoit
pour ia temperatura de I'air, foitpour les



5
cutres chofes nécefíaires a lavie. Elle eífc
prefque dans lemilieu de notre Zone, entre
le trente-íixiéme dégré de latitude Septen-
trionale, &le quarante-quatriéme ,&elle
s'étenddés le neuviéme degréde longitu-
.de, ácompter du Cap deFinifierre en Gall-
ee, jusqu'au vint-&-uniéme. Elle a deux
cens foixante grandes lieues delongueur,,
duSud-OueftauNord-Eft, ales prendre
du Cap de S.Vincent, ál'extrémité de VAh
garve, jusqu'á Collioure frontiére ¿t Cata-
logue. Salargeureítdecent foixante &dix
íieués, des le Cap de Finifterrem jufqu'au
Czp de Palos dans hMurcie-, ou, comme
d'autres laméfurent ,depuis leDetroit de
Gibr-altar,jusqu'au Cap de las. Pennas dans
VAfturie. Elle a de tour environ fix cens
vint lieues d'Efpagne, ou, fuivant lecalcu!
ce quelques Ecrivains ,dix-huit cens qua-
trevintsdix milles d'Italie-, dont les trois
font une lieué, Ellene fauroitétre fituééplus avantageufement qu'elle l'eít,pour. le
commerce qui contribue tant á la"forcé }aux richefies&ála bonté d'unPays. Elle
eílplacee á l'extrémité, oupour'ainíi di-
ré, dans le fond de laMer Mediterranée,
qui lave fes Cotes au Midi-&á l'Orient,
courant du Sud-Ouéft au Nord-Eft ,
L'Ocean l'embraíle auíli de trois có~



tez. IIla borde au Nord, 6c au Cou-chant, &s'avangant dans les terres par
une enfon^ure qu'il fait au Midi,il fecommunique á la Mediterranée par le
Detroit de Gibraltar, Scpar lá méme luifert, íi j'ofe ainfí parler, de lignede com-
munication, pour avoir également com-
ffierce avec toutes les partíes du Monde.
Ainfí, environnée deMers de quatrecó-
tez, elle feroit une He parfaite, fi elle
n'étoit attachée á notre Continent par lesPyrenées. Ces hautes montagnes ,quifont
au Nord-Eíl a fon égard , s' étendent
d'une Mer á l'autre, &forment une lon-
gue chaine, qui, en joignant ce Pays á
IzFrance* luifert en méme tenis de rem-
part contre fes voiíins.

Noms anciens de VEfpagne.
L'Espagne étoit connué autrefois fous

les noms liberte &óüHefpérie. Les
Anciens, & quelques Modernes aprés
eux,nous débitent comme une chofefort
aíTürée,qu'elle avoit tiré ees noms de deux
de fes premiersRois, Iberus &Hefperus 5de méme qu'un autre Roi, nommé Hi-
fpanusm lui avoit donné le nom deffifpa-
niam Efpagne. Mais ees Rois ne furent
jamáis qu'en idee. Les Anciens Ecrivains,



dont je viens de parler , &fur-tout les
*

Orees ,avoient la bonne coutume ,•quand
ils étoient au bout de leur fcience, de
recourir á des fables. Ignorans &glo-
rieux comme ils étoient, (qualitez qui
ne fe rencontrent pas rarement enfemble)
lors qu'ils ne favoient pas- l'étymologie
d'un nom , ils lui trouvoient d'abord
dans la fource inépuifable de leur ima-
gination quelque illuílre origine, ne fut-
ce que pour ne pas demeurer court. II
auroit mieux valu qu'ils n'euíTent rien é-
crit que d'avoir barbouillé le papier de
tant de fonges creux. Encoré s'il n'y
avoit que du papier perdu , le mal ne fe-
roit pas fort grand -. mais le pis eíl que
par leurs contes bleus ils ont tellement
obfeurci l'Hiíloire Ancienne, que Pon a
aujourd'hui mille peines á y découvrir la
verité, Scfouvent méme onn'yvoitgou-
te. Et, ce qui a encoré augmenté lemal,
fouvent les Modernes les ont fuivis tete
oaiíTée, &ont adopté comme de bonnes
hiíloires, lesRomans qu'ils ont écrits.
IIy a tout'es les apparences, que les

A 3 pré-
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preñners qui viñreñt m fym^^m
ant ríen audelá de l'Qceanqui 1'environJ
m AtwilC?te^ crurent étrc ahornéMonde, &s'apélerent/^V/m, d'unmotqui revienta cela, qu'en conféquence ilsdonnerent le nom ülbérie á leur pays,
&enomd'^w*á l'un des plus gkndsfleuves qui s'y trouvent. Les Grtcs l'a-pelerent :Hefperie* ce qui en leurLangue

parce qu'en eífet lileetou a l'Occident á leurégard. Et com-me üs donnoient le méme nom á Yimfjr*mqu'on ne la confondit pas aveci-^pagne, ús joignoient une épithete ácette dermere, pour la diítinguer, l'a-pelant extrmam Hefperiam j¿ l'^nVJ8» <?/ ¿ Vextrémité duMonde'
«1iW

n°m k PIus or¿uaire &lé.fuellfí' r^U' fÚt iquelquefois i£/^) d>oü les%j>¡¡¡
ont fait par corruption Efpatafété
Frangís £/^. Un g^Homme aprouve que ce nom luifut donné pS les22fJ"> á caufe de la quantité prodi

femtie ?r' ét0Ít *&**.lempiie. Sepan, ou <%» enLaneue
iee ne íurprcndra pomt, fi l'on fait ré-

/

•
Aujourd'hui IeS £JhffnU r^j^S flexión



flexión aprés cet incomparable Auteur,
que tous les Anciens dépofent conftam-

mentque cepetit animal étoit particulicr
á YEfpagne &á fon voifmage ;&que ni
les Orees ni les Latihs ne l'ont connu,

qu'apres avoir connu le Pays qui le por-
toit. Mais ce qu'il y a de plus confidera-
ble fur ce fujet, c'eíl que les Lapms e-

toient en fi grande quantité dans YEfpa-
gne , qu'ils y faifoient des ravages in-
croyables. Ilsne gátoient pas feulement
les herbes & les arbres , & en general
tous les fruitsde la terre, mais mémes
avant le tems dYAugufie, cette mauvaife
engeance y renvería une ville, á forcé
de creufer le terrain fur lequel elle étoit;
&comme on en eut porté quelques cou-
ples dans les lies Baleares* (aujourd'huí
Majorque & Minorque) ils y multiplié-
rent íi prodigieufement ,&y firent tant

de maux, que les Habitans ne pouvant
plus s'en défendre, furent contraints de de-
mander du fecours a cet Empereur pour
les exterminer y faüte dequoi ilsfe voyoient
obligés de chercher d'autres demeures.
Ajoútons á cela, que l'on voit queques
Médailles de l'Empéreur Adrien* oü lé
Lapin eíl le fymbole de YEfpagne , ce

Qui confirme, que cette efpéce d'ammal
A 4 etoit



étoit regardée anciennement , comme
tout-á-fait particuliére á ce Pays-lá. L'on
dit méme qu'on ne trouvoit en Efpagne
aucun autre animal malfaifant, que leLa-
pin.

Anciens Hahitans de FEfpagne.
Jl feroit aíTez diíficilede direquels ont
JLete les premiers habitans de YEfpagne, &
dans quel fiécle ils y font venus. Ceuxqui ont autrefois recherché ees fortesd'ongines , ne nous ont laiífé lá-deíTus
que des fables, comme je l'ai déjá re-
marqué, deforte qu'on ne peut faire au-
cun fonds fur ce qu'ils difent. L'opi-mon la plus vraifemblable eíl, que les
Celtes décendus de Japhet , fils ainé deNoé, peuplérent les Gaules-, les lies Bri-
tanmques, environ deux fié-
cles aprés le Déluge. Auffientre les di-
verfesNations, quipoífédoient cette der-mere, A y en avoit deux, qui gardoientdans leur nom des traces de leur origi-
ne: L'une s'apéloit Celtique* & l'autre
LelUberique.

LesPhéniáens ou Cananéens* (carc'eíl
le méme peuple) furent les feconds qui
decouvnrent YEfpagne. Contraints dVbandonner leur pays aux Ifaelites qui com-


